
JEUDI 

Ste Scholastique 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (7, 24-30) 

En ce temps-là, Jésus se rendit dans le territoire de Tyr. Il était entré dans une maison, et 

il ne voulait pas qu’on le sache. Mais il ne put rester inaperçu : une femme entendit 

aussitôt parler de lui ; elle avait une petite fille possédée par un esprit impur ; elle vint se 

jeter à ses pieds. Cette femme était païenne, syro-phénicienne de naissance, et elle lui 

demandait d’expulser le démon hors de sa fille. 

Il lui disait : « Laisse d’abord les enfants se rassasier, car il n’est pas bien de prendre le 

pain des enfants et de le jeter aux petits chiens. » Mais elle lui répliqua : « Seigneur, les 

petits chiens, sous la table, mangent bien les miettes des petits enfants ! » Alors il lui dit : 

« À cause de cette parole, va : le démon est sorti de ta fille. » 

Elle rentra à la maison, et elle trouva l’enfant étendue sur le lit : le démon était sorti 

d’elle. 

- Acclamons la Parole de Dieu 

 

Commentaire 

Jésus ne cherche pas des actions d’éclat. L’œuvre de Dieu est encore 

cachée; elle ne fait pas de bruit et ne cherche pas à en faire. 

Est-ce que je suis avide des manifestations spectaculaires de Dieu, de 

l’Église? Est-ce que j’accepte franchement l’humilité de Dieu? Est-ce 

que moi je cherche à paraitre, à me mettre en avant? 

Mais voilà qu’une femme surgit pour que Jésus intervienne en faveur 

de sa fille. L’attitude de cette femme ne ressemble-t-elle pas à celle de 

toutes les mamans qui ont des soucis pour leurs enfants, qui prient 

pour eux et les confient à Jésus? 

Mais cette femme est une étrangère. Cela signifie que le geste que 

Jésus va poser aura une portée missionnaire. Est-ce qu’à la suite de 

Jésus, je suis animé par un esprit missionnaire? L’Église ne peut pas 

se contenter d’entretenir dans la foi ceux et celles qui ont déjà 

entendu l’évangile. Voilà pourquoi le pape François ne cesse de nous 

exhorter à sortir et aller vers les périphéries. 

N’oublions pas que le mot « catholique » signifie « universel ». Dieu 

aime tous les humains. Il veut le salut de tout le monde. Et moi? 

Qu’est-ce que je fais pour cela? L’exhortation du pape François 

m’interpelle-t-elle? 

Puisque Dieu veut le salut de tous, tous les humains sont appelés à 

partager le même pain, à la rigueur les miettes laissées par les enfants 



(les juifs). L’expression « petits chiens » est utilisée à cause de 

l’esclavage des passions et du péché qui retiennent les païens captifs.  

Jésus est non seulement le messie attendu par Israël, il est le sauveur 

que tous les humains, tous les peuples, attendent. Il est celui qui peut 

libérer toutes les races de leurs démons mauvais. Il est celui qui, en 

tout être humain, peut libérer le meilleur de lui-même. 

Seigneur, libère-moi de mes démons, de toutes ces forces qui me 

dominent. Amen. 

 


